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LE FOUILLE-MOT

Dulcifier  [Verbe]

Étymologie :  
Du latin dulcificare, de dulcis : 
doux, sucré et facio : faire.

Soyons féroces, au contraire! Versons de 
l’eau-de-vie sur ce siècle d’eau sucrée. 
Noyons le bourgeois dans un grog à XI 
mille degrés et que la gueule lui en brûle, 
qu’il en rugisse de douleur! c’est peut-être 
un moyen de l’émoustiller? On ne gagne 
rien à faire des concessions, à s’émon-
der, à se dulcifier, à vouloir plaire en un 
mot. Tu auras beau t’y prendre, mon bon-
homme, tu révolteras toujours. (Gustave 
Flaubert, Correspondance, 1861, p.433).

Pour adoucir une barbe : la Peau d’orange 
(lhommetendance.fr)

Lucien s’aperçut qu’après l’avoir suffi-
samment dulcifié par les compliments les 
plus flatteurs et les mieux faits, le comte 
l’accablait de questions (Henri Beyle  plus 
connu sous le pseudonyme de Stendhal, 
Lucien Leuwen, t.1, 1836, p.242).

(Rare) : Adoucir.
(Chimie) : Atténuer la force d’un 
acide.
(Pharmacie) : Adoucir, corriger, tem-
pérer l’âcreté, l’acidité, l’amertume 
d’un corps, d’un liquide par l’addition 
d’une substance plus douce.
(Métallurgie) : Faire subir au plomb un 
premier affinage au four à réverbère.

Pomme d’amour pour dulcifier l’humeur

Elle [l'idole] multipliait les chevreaux du 
troupeau et dulcifiait de baumes l'herbe 
qu'ils broutent (Gustave Kahn, le conte de 
l’or et du silence, 1898, p.22).


